
Tribun»! Corrûotionnôl de UII9

Cond«Kn*ti*af «UvmM ; Oeocies CuTelle.18 mi 
15 inoU d« prijpn ponr yol. Sam. >' dmitr, ü m 
pimMgni M. Dore*, ctbtreüw, rue Toaraai. 
qui drr*it Wre det racctte# & F!t« .  RaTeoint 
veMiwnf h«re«du »oJr, p»r le bottlerard Loui» 
XIV, fleorgw CnvHI« remprpsR» de couper la 
rliatne de montre de aon compagnon «I da loiTolw 
Hcm port*̂ n«lInaJe contenant one aomme d« eln-

r M s  s
U irtàa poar a'ao retouniw k Roubaii. -  Nar- 
lion koret. i  noia pourTol at roiaa de fait. — X_ 
Kusua Fontair  ̂9 mois pour yoI, Mcroqtterie* et 
Mi^ion. ~  Bdmond Deboudt. 4 moi* pour re- 
LoUkon «t mendicité. -  Haari Bartholouié, 4 noU 
pgnr mendMiUe* aimulant una tnflrmiU

K’ Üot»4irr.

Cour d’a$sis9s du Nord

Aitdienctdu gO Mai 1890

Lm  velu ii«  î'oanial
Quatre individua comp&raittsent commo acruâ » ; 

oe .«fflit Loaia NotleRham, Agé d« W ni», ih* A Uou- 
bail, UaaHrawl à Crrtx ; Fruiiçeia Vorcruv«so, »7 
ana. matelauiar A Houbaix Jean Meota. OU ana. 

'i Kaiu (Beltfiquo), vofaKfiur de
... -jaix; Cbarlaaa...................
gnuri Lille.

C rait facUemenI impoaer A MeaU, mandat... 
reeeleura, lea actions tana valeur an mUmuI 

d'ua paMa i »  la apmme qall attrait dfl wraer. 
tl M  A rtmarqiier en outre qu’il avait d’abord oté 
U nAgOeütfon U plua imoMtante, eelh

lea retua loSmea qu'Q fali^ alner A uàata 
éUtrat entaché de fansŝ lé daaa 1m  AnonekaHoa»

_______a ia eea opéraliona et laa faMaaea
meotionn daa reçus ôtaient Avidemmeat daa pré- 
CAutioiu priaM en tua d’̂ ifarer ullii^orement la

Jnfléa par cat aceoaA si compromaMaa» pov lal, 
qu il avait eu soin de lea dissimuler, et que. lors­
que Ujuatie« laa lai a rèokunéa le lar jufflat 1«8, 
18 out 4té r^uvAs dana 1« granler d'ua locataire 
Hbi*ant A BotiMk la mAme maison que aon ulâ- 
er. Le compUco d« NaUe|h«ai« Vereonter, w i 
Ait domidliA on Belgique, a AtA ooadamnA parles 
Ibnnaux l̂ elfes, en mliuo tampa qu’un bauqoiar, 
rj'ssclmaiTj qui avait nAgocll on fialsique qœl- 
lea-uRs dea âtrea volé».
Defanaeuw ; MM- Bertin. Plouvler, de Warcn* 

„lyen et Dubron.
Le slÂ o du minittl̂ re pul 

Talnturiar, avocat gônAraf.
lt occnpA par M.

L'assassinat du ^endarioe Bertrsiul
LÜon,"c'han- uvait couru î uu Iü iliamalUiue

affaire de Dupuû, accawi il Hssusainul h 
gendarme était remise û ur— ' —  

Reaseigneinanla pris, il ü 
’ ■ r M. : ■

i  lôe régiment

Roubaix ; CbarlM ü«lÛ, 4Ü 
im-à Lille.
VoiA lés eitraita principaux do l'acte d'accust* 

uon :
Des malfaitonr* profitant de l’*bs«icc des 6poux 

CareUo.boutiquiera A Tournai, s’intrqduisin'nt cbo2 
«ux, leOjanyier 1880. A l'aide de fausses clcfs.eiitro I V‘ î.1-̂  ” 
wpt et lauf hearoa du inuiitArrnt an premier *' «nillfrif*.
Atan «t a’wnpar«'reiit d W  Mimoie de millr franc* I ' ■f' rupport n dt\ être remis hier auiiamstere 
cnvl^u enferinAn dans le tiiMir <•'jnc comtno-lf. Ît4 ' .‘t iiii il>’ ren8<*ur W» D’Hooglie.
péo«rt*rènl enauilc duii« ]'ap,>tirt«inoiit d’uDn<î ‘ l «.«lt» MlfHiro reste donc Ûx<̂ o au jeudi 4“' 
inoiMUoRoltr, sœurdeMmeCarette.paruucçoiJe «llu tisndm t.nite l'uudienoe. Les débaU se­

ront trĉ  animés et fort intéressunts. C'est 
M. dM Savignnn, avocat gtoéra! qui soutien-

. . . ----------- ----------------__icpoile
da comrnnnicMtion aituAe au pwmier ̂ tage de la 

; fniotnrèrent l'un dca tiroirs d'unft com- 
Mmd lia pnrent nno somme du 280 fr.

d'environ 9B.01W fr. rfnf«nniii dan» uuo boite eu fur

dra ruccusatini).

B I B L I O G R A P H I Ed comprenaient \ oWigatlona ___

f fe v u e u n iv e r s e U e  illu s tré e  ‘ 

s o m m a i r e

«tdelindu8tna<tolars.q(U«.;mantiUTow« , _  m  E’iniil.ert Audebraiid. Souvenirs d e^ ie  
lUt^iru : 1« b:tron Drisse. — IV. Edouard de 
Linge. Luna VaRa. po«»le. — V. t*ul {.aeoùr. A 
' ...... — iiug«.- VL Léonce BerwJlie. Fran-

-V II .  Ji.r ~
Carelte. qui avaient coutume de *'abs«nl«r____
dimancbeH. dans la ŝ nrée, par un nominé Vercou 
ler, cabaretier A Tournai, lequel habitait uno mai­
son voisine de celle dps pî priéluirĉ  v..lé-. An 
Bida d« février ila t«>nlèrent ds is»
li(raay<Jl̂ a, â Ilruielles. nolanimeiit uue oldî  t' 
tlon duGazde ünixeiletj'u’ iîiSTjdiez Io chauuei 
MoraUi; mais, ayant faUti soWro arrêter, ila ri 
■olurent de la iiAî ociei-sn Frmoe. A cett lTef, S<A 
tetçhen indiqita A Vcrr iutoruii m-ilclas«b‘r do R'>a 
bHix, l'aceusA Varcruyssa, eonune pouvant

tiersut. La Cliaus<>iiiùen tiern
)i>püluiro. — VIII. Augf de Lhssus. Jardin du

utilement employé pour arriver : 

li-ci accepta Ot a’ultoucba uli

travers le 
ç«i8 Bonvin 
populaire. -
Koi et MUKCum ; Hier. Auioitrd'luii. Demain. — 
IX. Deio!i. La Vie ourrièrv; le l.*jup, nou- 
vi'llo. -  \. Liiommti (F. Lefranc). Lot Mœurs ot 
lü tiiéàtre d’aujourd'hui.

VUUQUB : itOKSignoItit du Bois Joli, chanson 
)>.)p'ü ii-e française, recueillio en Bresse et bar- 
monisi'9 pai- .Iulien Tiersot,

négocia-1 43 GR.VVURES. 'JO frisas, lettres, culs-̂ le-lampe.

Qelui 
qu'il I 
mal f 
GeUA
négocier lea valeurs qui lui furetit remise 
fureni accepté'.'* sans difflcnltA psr (îdlé. qui, an 
Ueu de prélever comme d’uMK*ono lé^re commis, 
•ion, remit seulement A Met>ta, en Acrantte do ces 
titres, nn pen plus de U moitiû de leur prix, et 
pourie surpluü, doa actions Ouest-Saumur, n’ay»»* 
plue aacuuo valeur. C’est ainsi uu'il cliangsa suc- 
tieŝ iiTeneat cbu c« demiar uno oblintion de la 
Coinpamiie immobilière, une obligation ao la Calnse 
de riiidustrie, quatre «hlinlioni d« la Caisse das 
propriétaires, et se{.l (iligatious du Uaa do 
ûx«U«».s. Il remit onsuits i  %rctay»w \m wUoas 

Ouest̂ Saumur et les espùcas par laj touchées;.

quelques a
M. sta en re..-«t A«nleinont 
ir>nt de N'ottû heiu. 
leur culpabilité, mais olle

i. àireci
s le» accusés nl«............  ̂ .............

ne saurait faire «ioul» «n présMieo UfAcharg?!* d^i- 
sivss recutiiUioa par l’Iuforuiation. Vorcruysso qui 
prétendait ne pas même eonnaitro Ve coutcr. a ult 
cinq fois li» v'Ĵ•Hfl:o de Toonial pour se rendre chi'ï 
lui. etIe8circou&ine«<dan«lü> îielles il a ramis 
les titres volés et r»cu eu'AchanK̂ , soit̂ led cspéoes. 
wit desacUüBs Ouest-Saumur. sonl nettement pré- 
ciaées par NottwUem el surtout par Mesla, «lont 
les déclarations ont éAi' corroboréos par divers 
témoins. Il et«t d’ailleurs réputé commo l’un des 
malfaiteurs les plua habiles et les plus dangereux 
de Boubaix.

Notteghem. qui prétend n« pas avoir commis le 
Tol, s'en est reconnu l’autour A U maison d'arrî̂ l 
devant pU\«ie\»re co-détenus A (jui il a donné de» 
détails qui n<. privaient ùtro connus que do 1' "  
deu autonr» du vol. • • ' - -t lui, on 0

découvèrt cb«

deux d

lettre parlaquiAls
....................... .....uponsHianr ■ '
obligations T<Jéeri, coupons qui______ ___ ....... - .... .........r — ,-i étaient

néoessaircs pour néaftcier « h valeurs. Bien qn'il eiM 
déclaré ignorer l'existence de «Me lettre, il a élé 
établi que c'est lui qui l'avait fait écrlr<- sous na 
dictée par sa méro. Quant A Mesla. la provenance 
des titres qu’il rocevait de Vercruysse,

t. et ensuite do Notte.___  ,
mpromeHre les luJ faisait remet-

aler sans ressources, et ensuite do Nottegbem, qui
Cr ne pns M compromeHre les luJ fai "  

par sa maîtresse, ses conciliabules 
eniysse el toutes Us circonstances d« l’atTaire, ne 
laissent subsistsr aucun doute snr sa culpabUlté. 
n a été trouvé possesseur, lors do son arrestaHon, 
de '»0 fr. qui lui piovenaiont do sa part dans les 
•ommes qu’fl avaient toiicliées ou négociant les ti­
tres volés.

UAUA n'a êvidtiraneat pas ignoré la
fraudolenae des titras : on ne pourrait en ^ot 
s'expliquer que s'il oAt ciy Avoir affaire au véii 
abl0 propriétaire. U eût oié le fruatrar, dana une

CO!V V O C A T IO N S

lieu le samedi 'Ji courant, présenca indispansaUle
Réô anisation du conseil géné-

Cosmorama photoplast: 
la Oar*. i\ (miguanf YM 

iros du
....... ......... . l'hAlet FerraHl«). -  Oavert
do 10 buurus du matin A 10 heures du s '

Du IH an 31 mai. -  I^ guisM

£rTAT->CmL DB SOUBAIX

Naies&ncat du ‘ii> mai 
Alpbunse Debock, rue Harl>e d'Or. — Ô r̂ r 

Jarluül'jmeua. ruc Toui-coing. — Louis Dosmettie 
r Jouret. — Hüi-(ho Ferraiu. r

. . .............. _..iv:. _____
-Léopold VanliiVleu. \lMel-Diea.

Hôtol-Uieu. — Iterlho
ruo Uouvmos. — Leopo

Charles Van den Ky........ .... .......
Leclcrcq, rus Watt, 57! — llermance Honorez, 
St^ndi'è, 1. — Paul Renard, rue d'Iukerman, loo.

Pécés
Pierre TilierKhion, 5 mois, rue de Joinmape*. — 

CaMte, pvé̂ enlv sans vie, rue Malplaquet. — Na­
poléon Ixiclercq, 82 ajis. Hospice Civil. — Margue­
rite Dr Pagiu, 4 mois, rue (de ta Confcrsnco. —

! Martin, S muis. it-Antuino, 75. —
Âchilli) ÜHlcaeu, 1 an. rue Bernuî . — Knconie 
-|)é, 11 Jins.HôteNDien. -  «eorgns <Wdof, «  jours
e d>‘ Condo. — Victorine Bmain, 81 i

Dieu.
Puldieations de mariages du 30 mal 

Kiitre : Alfro-l Lelon, *>7 ans, dirooteur de liasage 
et Sophie Boussemart, 'i7 an«, sans profession.— 
EmUeLisoD, «ans. marchand de Uurre ol Pal- 
myre Pena«it. dO ans, sans profession.

«TAT-CIYIL db  t o v r c o in b

{ys, au iUsao-8aau.
du 10

Hector Bnllaort. au HIsuc-Smu. — Marie Bodin, 
ne du Dragon. -> Alphonse Breuval, au Bl&ne-

Hortence
•ae dL __________ __________

ud 3 mois, bobiuaur. rue Plu de la (Quatre, — 
re HoncrA. 79 ana 7 moia, sans profession. Uw* 
général, rue d'Uavré. — Vietor Laelweq, 44 
monuiaier, au Blaao-Saaa.

P L U S deC H A U V ^ I
Itÿww jsriiiw i test If*

:w!S5api:îes tm m u %
d .o  Ola-e-v «- «ax  

PntBltetnrteüonattflieiMM
IM CAmAm

>!»■ »la.MM<>b«v«W
nmitr. 4f  ̂ fr„f$»u rxfUmHf rtfte

Jf p« frUM-.. |»r l> inxa «  fr.; t pM fmiMO, 9« tr. 
ftrt* ASCSA «X, r%“Ms«.iA» fel, m. nfeMAO

Dép6t A Lille -. Phannade du D<>e(«» Oitt, rue 
Baquermoise, Fanyau ; iMntr et Gie; Üoaane: 
Pharmacia conirals Gobert et Cie : Deroubaix. rue 
Puébla. — A Tourcoing : MIkl. Bmneav ; Vannanf- 
ville. — A Valenei«nnM : M. Sabia Boulât.-k-A 
Fmnes, A. bairiez. — A Maubeuge. U. Huart, 
pharmacien, rua de M.ina. — A B<>iiiflRacHnuKIAer : 
b. Dutertre, pharmacien. -  IM Bit. nu de la 

otr. A IlcHMùwhoota tNord). — Toutea phania-

J  PariN«raifW>t>ÉPnft«mo |

l o t e r i e L

l'omade FùiitaiBe
COTTU LIS

M ALADIESmuP EA U
b n l u i i ,  B ttttM  

n u i M l i ^  T ic w  dm S u f

L LE VASSEUflir É i i T E i n »
U n A M O K  IM ltU lA n  

« t a l M w m m l t U U b n d r b l n u i t t l t t ;

. . .  .. L’iamoa
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COTONS
Uiaal. •Ouvartura; «MbaUaa

- / JuHiat

___
— 9S5U/IDAe«Btea.

ln diapoaiblaa, U a AtA traité OU baU« laines da

Î5 i
JuHlet
AoCtl

^^njiar, QOO .i.: fAvriar, «0  mara. 00» j, 

* Vante, d.lîMIüloa.
PelgBéM aUenaadaa da U  M «U  

Contrat B
Mal. i . i l 1)8 : iuia.&.Ô7 1ra; ^ilbl. 6,j0 Iti.

ao&t. 1{4; wptaatbra. 5,f.6 octob(v.A.4> \\± 
novembre, 5,a> 1i2 ; décemwa &,'j5 Ii3 : ianviar. 
rwO l\2. férrtar, &Il> 1|«.

V«Qte : m m  kilos allflaMads D.
Marché oalins.

Iml (nars Mirt a tr i l  r  tia^iM>(r' 
TilA>M, fft», 9, pêct tf«a fe /(a-ftr t. PüWt.

Tendance : Citlme.

' La BafJTMif Murttff at h  —lw CAtffasi
U  véritable PUaladaflantéToBi-PargaUve

m v jk m m jk m s t v
•atlavhu 4aea»weë5rvti*efaeeeam
M» raitant m  «ai#a m tiM , aM<f réfuHtr

.’5 S ;i :,Ï K M

Ip4I emtnlMm>U»tré, Pn''mmaë*V,rt, ». M,MBUemtnlMm>U 
RT etM TOUTM La* n

Tourcoing : Dépdt chai M. Branaau, pha^

Seiirses Confflereùilfis el IjrriiMrfes I

Gentaat . Waô! M «  JulIl-AoAt 54 6- _____
Juin...... I &8 75 I 68 7t|4demiaral 5i j l M » !

Marqua CorbaU : W -  CireulatioD : O.OOü. 
Blé«.-TaadaB«a 

Gourant.., a&76| 96a0-tJnill-AoiU X» ^  «4 75
Juin...... I 26 50 4 damierai W 75' ai -

8«^te. >  Tendance 
Gooraat..| 16 » t  16 35] JaiU-Ao&ti 15 75|
Juin...... I 16 501 l«t 5ül4 daraiaiaj 15 itf 1 15 -.K»

B O U R S E  O E  L I L L E

u- iiiairité a eucore ûtô niohis autmé ‘tue le» 
jours |>i'éai.'‘iiuiil-<.

La lebdaitoo éUtt lUMua l> .uu< . mais uéiuni»ui'i 
. les chaniroineiiu sont de i>eu d'iiuuortaac». Bally 
I el-’iturt' f?H(y.'iil. — i;*>vi.], 14>1. — C^urriêiw.

ass«*z lourd ul pTul.Vt oIT«rt. — l;:riUàrpelk. 
3»7.-TO. -  Liévin, tô!»!. -  Mourcbiii, Vi'iü. -  
triodiiil. .155.

i^s emprunU sunt invariables av«c de'« trauMic- 
tions insignillaiilt*'*. _

Non< avons donné hior i’flnuI>.-«! de la première 
partia dit ttnnnort lu A ra.s-̂ niU>V uAnentli* des 
CliPHiins rconomiq.wR du N’.n-d. U nous rosie j 
faire c<mnultre le résiiltit Je rexptûluliou eu 
ttwv.

Pendant Cette année, k Imtle a etic<jra pria pius 
d'exlf>nsion quo i>n'*c>deiiuneiil. surtoul en sa qui 
eomwm̂  les marchandise dout le touaiua estuas.>.<;' 
dc m )  tonnes en lASM i  im ) en lâir<'.e cMrTrs 
vni lui-m*me dc beaui-onp dêpasjc piiichaiiieineet 
ce qui assure une mmvelle ef rm|X)rtante iwui-ca Je 
recwtes A I* compagnie.

Les recellasifetpWtali miw lonlêlavcaU-'iW.ftuU 
francs, gagnant n.lW tiancs «nr l’ann̂ -e précé­
dente. «hnt que les dépensaa s^ivù«Aaitfal aeule­
ment de I.:I99 fr.. mit une ammoralton du produit

HUILES, G M I R E S I T O O R T E U X
J K

Huitotpart» f(Mr fiiniMt Ti .. «.. ..

tiola donnent nne ungmcntaliou de 'JO Ufi du pn- 
dutl !»t.

La- rècatte moyenuu par kilomètre a été <te 9).9i 
par }«ur contre §». W iSninée orésédeotu.

Depuia IffiB, date A laquelle  ̂ténèm eoupiet (lt> 
knonétresl, t étA mia A la dispoailiuM du public, 
t'angfflantatton dea reaenea aété InaMa&nta.

De l.æ; fr. W, en fWi, fa recette «notldlrtmc 
ea(pnaée&lM?i.-ntn \\m -, 1\10 eaU»-. UU.U 
en iMetlMi.Men t8».

Voki d'ainenra 1« détail du compta do l’exploita- 
tioaea IM et N89:

Entratteu du maténel 5Î'.«|8&.

xüînSân
Combuatlblaa 87.«M ft
Iluliaa et aulb « .5 »  fli
(‘.ouaommaüoaaatdiaara • t7 .«» H
Pritnes dn peraonorl &5

Im pro JüM da rvxptoi-*

liaiwXs diver»
IntèTAa» des
Aiw<'ii!«M.'tjioiil dtw mItIi-

lk> «illle 11 Al* n-parti 
Emilie HiJii :

Résena
IXviikndi' HUXiirUotisdf 

ĉ iiiUl 
>iviUwde uiu act.ona 
«1 jpui*fcib(.-e M rer»ar 
au r>a>[d'»iiH>rliHMut. 

:*râétoJu>‘iii «UUMi«.> 
pu>it' rMii'iilistitutent 
ika acli îs

kutiémedae-HPUilcrad-

iU.84 I

Isr.'yN - 

é.¥m .

M al
l.W »^

V n î f t r t

t.19. «

V.Bwfl,

m

U^rvapouréveuiiuliit"

iiinortiaMment de« actions 'lul qft da 
K.. ^tiw, Il«aCtk*iKaV'-“' 

rt au tt déc'>mt<re.
ootwAM »*¥a<jM«i

-  t a î f r ï - ÿ Æ ï :
“ du S toI  -  B»Mj-Ül«l«y f i  ; g ! n ^  
poH. YTcoIglK.iaaA.
' Pottr le$ »w» m*$*. w»tr U m*m*t
ovnfUt publié t*us tea itMtf*.

p o u m  D <  e n u x E L u n r  ^

np.8l/i.a.r. H«30
-  aér.lf. I f l * »
-  •A .in .liti^

AanailAt 4 1/9.-----

.\nveral?*<71ib! «  7:t 
NonlibAïAlSïr.-----

M 5 1 S :

B U L L E T I N  F i N A N C I € R
fcaaaaaa HiWeaeawiaa)aaa<t%a>* a«w w i» m

roirvK-i at lea airnireit ont ur«aanl« u»e e r̂tàiin 
'■llrité Aitrésie vif moaw-fctwr THlnr. Tt MWi> 
Istt (MO Nn dot .«-.Htewli* A .f>»faa< «MN*- 
<ia«i. il ii’eii a ri«̂ i AtA alla |4iMrtde< 

cbMiimnt ap avaM*am> l«»r« •nraiU » ai*l»pftr^-

U )t «11» rmtnM kirr IT tIWn,..
hli At>i (r  10api^fa).ir aa phraiMii;
I,’ îniwti<««r>h4e AiH
I.#* Vtrt VM lt>.
I.e «:r*rW Fonaiffr «I.Jture A law fr. *«is 

)<«i)teiil aur la chrlnm prèeMeMe.
U  Hunquc >l« Puri- s'é)*-»» â WW ftr.
U  r ^ t t  t.v.imi««to aata 7W.J*.
Ia IÜinq*e d’f<>coinpte Vffy 
I.a SeciAl̂  générila*».
Ia Bmntm otawn*aaa’Aflii:i»#f a .1%laia«.
I>e Afer <>̂ l‘i.*l5fr,
TsA» hawie lenn# daa foA*i é 
llaliei, •:.15.-ï\aW«
.HaÉffais 4M :if8.
1^ Alpines iBontent 

»> defaier ro<ini. 
lAa ut«fiitivwi Dhaetwi d.* fvr 4« P«rta- 

•éb̂ anitrW's bien t»iiuea A WN Tr. a«ar«M(Mlt 
1 iutUet.
1.U soawrtfkUon •mi a liau jeaéitx*-

«aUi »a\ (iMtàattoiU oNoaMMa fMAtU.
fltéHa 4 «w>, d̂ t̂iaAaa * ram|*saa aar aM'«nA« 
taaoMff^MS arinelIcH de priorilé S 8|t. a«a»- 
eaeUHa ava.- faveur |mh- la paMa Inanatar «smm  
le témol^ le w »iiia Ar> dauiMitaa «a* ■%-

•As étnafMra.
» .-B a t9 f^  MtllM

A ^  fr. TiVet nrieaaant A

l»p. daJaunial r4vaia«r é f  K

U  lAcaat. g. pu^^KMf

î

FtvSMoaitVAvmird9lUiaais-Têurc9iHtm\ Cette brillante étoUe, la seule qu’eUe pût
---------------- ------------------------------------ apercevoir, élait pour elle comme la phare

lointain qui apparaît tout A coup au nMrin 
naufragé, et inatinctivement, comme le ma­
rin, elle tomba & genouK en murmurant une 
action de gr̂ kce. «

E^nfortée par la prière, elle se dit (tu’U 
étâiT Impoflslble 4u'elle tût abandonnée dea 
hommee et de Dien.

Nob, non, aea eanemU, ti tsfribtaa qv’iU 
fuaaent, ne pourralMt Ma commettre leerime 
qu’Ua oaldllAient.

La paavre MionM s'arma de résignatlan. 
li^a lw .heoraa g’écoulaienti et

a  PETITE M iom
CINQUIÈME PARTIE 

L E  P R B X IB R  V A f t l

Cette seconda pbaac 4e aon tmpftlice lui ra- 
xrlnt vutâ neUe que la Bremi îv.

AiMl, il n’f  atvlt pina TAotiter; eHe 7t«it 
condamnée à mourir dana eette cave comme 

e crimittaUe 4aa ancî aa iffts

# lieu infect.
C’était trop d’épouvante et d'horreur.
Dana rok>«ourité profonda» la pau-r» enfant 

a’osait bou^r, oratcnast da tMBber daia «n 
foiiftre.

Tant de iorturea morales iniligéaa èwtle 
âme de sensitive étaient cent foia plua borfi- 
bba aile* lea tortures phralquee qu'on lul 
»^tîa it«»d u w r.

Cependant le froid a’empwmit d'elle 4ejjM  
«n plus; «ne aenlait aea membres e'eMBurdür, 
«t elle éprouva le besorti*<fc iffile r A  
mouvaaeat, tarant M ^ r a  l'aAwiM erefnte 
da sentir ie sal ma»ftwrtoua aea plfÛs.

D'abocd, ett* agCta aaa bria endolori», étira 
am jambea, al, apréa quettues efforta. par­
afait è ae dreawr deboot. ^

Les mains Uadaea en afant, comité une 
ateugle, et avMidea précanttons inflniea, elle 
flt un paa, Mûa deux, o m  é'autna. Total an 
cherohaat A pera« 1m M nÂm  ̂  l'uAiWM »»*

__s Im m I ___ -.
Ce que la pauvre Mionne éprouva en aper- 

oAvanl ce point lumineux ne aaurait décrire.
C'était pour elle raCgnnalion de la via. U 

loi aemblait que le re^ A r^  Dieu deMMulait 
•w  elle.

incesaasta.
Bien quvbc fût variante «4 ^einada eon. 

fiance en U Providence, il ae produisait en 
«lle,tMQipeil, sioMan dérAPgmeal d'aa- 
Itrtt. du moins un mnd troetie ïiM  Aéa n- 
cultés. Certes, il fallait que aa nature fiU vi- 
coureuseiuent traoiMe pour q«a ea ratton 
nalatAt i  de parHUee épmnva^

Une aurexcitatioa HervMse, toajoura crois­
sa it, la saMtait vlolemaient, et quand, ku 
malin, un rayon dA Jour flltni A travers le 
iK>upirail, elle était »n proie à um accéa da d f  
Ure.

£feiongeatt plus alora aux danger qu'elle 
pooralt courfr en marchant Ao haaard, «Be 
(ülalt A droite, A ganehe, UoMt aaeoMvAnt 
^  oauraillei tantôt «n bondissant au milieu 
du uVeaa wmÉie uae gaselle en/ermée daiu

paa la folie qui la prenait ; maia, 
ab«j4. oa en e«t c0oaU(Aio«tal«» 
; m  s|Mtr« l’eH^uraJent et w 
toar d'eOei des dans» fantas-

pour ae t._ .

'”L £ ï * j t o
I thilieu d’un oarcJe de Xeu, j 

<aU. pouu.ll i t  |tù4i c liid 'te i».!

lll veuir en ame.
HélasI c'était eh Vain qu'elle apoelait A soa 

seeotMTB, personne ne venait la délivrer.
Tout à coup, terrassée par la fatigue, elle 

s'affaissa et reata étendue sur le aol, continua 
A nouaaer des cris effrayants;

Vers. dix heures, la porte 4e aun cachot 
a'Ouvrii.

C'était la Tamirel qui lui apportait i. man­
ger.

Kile ea draaaa deVwnt, les yeü  ̂hatutds, la

r itt Ü tih nouvel accès de d'élire. KUe telsit 
nourriture uu'on lui apportaitet lança avao 

fureur, contre le mur, la paio, l'eau et le plat 
de viande que la méra «a Lauranaa lui pré̂  
sentait.

CeUe-ci, eut peur, referma la porte du ca- 
v«M. «nnpa l'eaealier. et, etfaréa, «mto In v
blante, s'empressa d'aller dlfe îl Jacques 
Vernier tJUe la pclaoaniéreétait devenue folle. 

A son tour, l’aneien girde-chaaae ae rendH

ment appartenu A

aait chaussé de gros souliers, dans W

oepenuani. le soi
Mionne a'^U  calm^ presque subiten̂ ant̂  

Quand, A huit He«»**; ti f«ume l'amirei 
m f t  (Uns U çvm %  aweitant 4a mvwÊÊik i  

i  la pauvre ^u^t, eUe la trouva 
étendue sur aa couché de copeaux, dormant 
d'un sommeil pnfbnd, à pethe RgKé.

Le sommeil, plita fori dité aea aoripi^es) 
aes terreurs, les seulfranMs Jé la Ilini, li 
«aameil l'avait v«Lniu)»,j(e»rM»^.

Sm m  M  ^ t  pa« devoir la réwAUer. 
Elle posa aur la terre, au mUieu du caveau, 
l'aeaMU aut Ikqaelle il f  avatt d« la viande 
et un moretM 4a paia, atte faMiteiMA pieiiie

du aouper de la priaonolére.

• i '
■ Ht »r te TOi

iV V>rrMliitiDii du 
(MU 4i 1» kWM «A <• dalUW

DW.lu.it dav.m U. Berlnad d« l'Î seraie. 
Lucien Morèl, (fue son maître atirait e« de ta 

Ine à reei»nanre dans son aocoutremeR< (te
tante fantaisie, descendait d’an îx>n pas la 
-ue Mouffetaro, s'acheminant Vers la me de 
l’Ourdne, où aa trouvait le taudis habifé par 
«W  péréi

Au ttoyen d'ane aorte de coDaposilion eÉû' 
mique, le gamin avait fortement bruni son 
têiirt et son visage, son cou et ses maiiM pa- 
rain î|int halés par !e grand air et brûlés par

11 portait un pantalon du drap bleu |)assé, 
trop long, où kiut jaialies comme ka aieftaea 
auraient été fort i  l'aiM. on gilet è larges

_  Bon. U y «a, j ’ai de la chance, peua le | farda furüfa. ^  ^ouuai» tua
mmin. ' ■' '̂e prendre par kt tvNsee..

«  il tépOlKlit 1 , *• '•** ’ *•

Mortf.'qul'éiH encure couché ,ur mid gr«. Æ " l  «i t’n  bien «olH pour WW.11, selevaet, euchMmse, tapi*ili»a.,ïi»lil'«u>looil«ra v l i ,  IM  (M  TOlUt la
mtrir.

U'aboidtil ae recula avee sarMiae; mai»>l 
après a'étre frotté les j’eux pi«ns «ncore.
coiiTHaela té4e, des vapeurs des Jimieurs for-' -  Tu Irouvee qae je ae lew 
tes abuorb̂ es la veille, U finit pw recounaUrc — Oui, rêiwndU le jgami?, 
aoa (Qt. I ultturoicher, apn-s n longtenr

C«fiii-ci avait referioé la porte et, 
lal aur aea jambes, il riait eoiuMe 

aviné, en ae aerraat lea c<>te«.
Morel, ahuri, l'exaininait des pieds A la

1 bomme de haute et forte

gueule, au il Avait, entre iaa 4<>nts et qu'il

l>îjl R “ ‘  f  l'“»P»rl iTull (Je «M v«™(»
' M  1# ni*!, ><'

Ifath's ie« ‘̂ittftiflrs aa«uitriques.
Vers W Milieu 4s la rue d« l Owrum«, U 

réta, et, a^^avAlr autour o« l&I ui

d'nn vaate terrain mr iei{uel a’éleviAeat cinq 
«u Six hiiMuM oonatrailea en lidquaa et «er- 
«er de «hauV, el hautee 4e d«ül étagee ara- 

wr rea-de-efcauaeée.
.......l BtM ••pére de cité ouvrière o<

geaient des cMJbânien. dw gdeux da to 
lea catéfwkaa, oA amttmjn, ènAn, tonte 
popuIaAa 4e miaénibte*.

Feignafti d'avi^ bu un ooap 4e (rop. iJi- 
eien pa»a crAneiaeftl aa ailtteu 4*om &j)4e 
de mar»M* dea ded« tmm. «vw m wW

toirimà puiftwiTitt de tmauw.

g d î i W î ! r x “Æ ' î i

— Ah ca,ilonc, fit le gai 
«VW «tt pm acNBA
pttpti tte reeonnall paa aon aimable rejeton t

-  ie  B'en avUu» uaa, rApn»4>t i'ax iiaa». 
nd de Vifiwtle fe -----

tout.
»  l'^Mniuenl f 
— ’fu reçoia mai Hm rejatoa

je ae tew^ia paa èita t
ayant I ttr 4e 
t ((M tu na 
lOfesBl peoaâ A

kemuM > ewWaaaer ton pàliA.
Morel ouvrit aea bnw.
— Non, lA, M Liaaiaai, je ae veax plaa, e'eat 

trop tard.
bredouillant et -  Tiena, i haussant les

— Rîuh’l ça mViàb^ft, c 
pab IravKUler, i

quitté Pariad v
VuiluU*' ------------- P ii'râ -iil 1». . .  ■Ch..c-.l.«

i,.J*»l ûanquii — lin « t  e««iiBe
I (■ dotmiK ^
_  Bon, mais qu est-cé «lue'tu rtiia ? Sford re4^ uu ftutaq

Hein, eefue je faisrJa veuK pa.> t<'k 
dire ; e'eat paa ton uffalre.

Maia. ea diaant rela. J îcian frâ ipu sur la 
Ott pantalon, «jui rendit un jo^eut

liea .'■liucelùrant.
Petit, aai» c'est de l'or qu*- tu as U 1 

écria4.il.
—Oai, c'<^ de l'or et ieox Kmae» i»rtiin»é«A

p n ^ d  
bruit n

hrifinïai'yAt

1 re4  ̂ VI 
l ; J ■
U.

repow^nl U uum ii

irai et tu ne m e*reti;fM ftï»3 ‘:‘»«TC5 S'. i 
*n<y»Mra(f«>. J» « » 4 M M I  m m iê
je te l'ai <Ut. et toujours ^

J a x

n lk:
-  Dt^ata-ta4*iiiiei««a*<»^ da«r <H H I

Parle pae ai haut... St Luüienle*-; f^ mtmm*


